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[« Au fond de sa conscience, l'homme découvre la présence d'une loi qu'il ne s'est pas donnée 

lui-même, mais à laquelle il est tenu d'obéir. Cette voix; qui ne cesse de le presser d'aimer et 

d'accomplir le bien et d'éviter le mal, au moment opportun résonne dans l'intimité de son cœur : 

« Fais ceci, évite cela ». Car c'est une loi inscrite par Dieu au cœur de l'homme ; sa dignité est de lui 

obéir, et c'est elle qui le jugera. La conscience est le centre le plus secret de l'homme, le sanctuaire où 

il est seul avec Dieu et où sa voix se fait entendre.] C'est d'une manière admirable que se découvre à la 

conscience cette loi qui s'accomplit dans l'amour de Dieu et du prochain. Par fidélité à la conscience, 

les chrétiens, unis aux autres hommes, doivent chercher ensemble la vérité et la solution juste de tant 

de problèmes moraux que soulèvent aussi bien la vie privée que la vie sociale. Plus la conscience 

droite l'emporte, plus les personnes et les groupes s'éloignent d'une décision aveugle et tendent à se 

conformer aux normes objectives de la moralité. Toutefois, il arrive souvent que la conscience s'égare, 

par suite d'une ignorance invincible, sans perdre pour autant sa dignité. Ce que l'on ne peut dire 

lorsque l'homme se soucie peu de rechercher le vrai et le bien et lorsque l'habitude du péché rend peu 

à peu sa conscience presque aveugle, »  [Concile œcuménique Vatican II, Constitutions,  décrets, 

déclarations. Le Centurion, 1967, p. 227-228.] 

Madeleine Danièlou 

Un esprit capable de discerner 

Voilà ce qu'il est précieux de donner aux enfants : une véritable échelle de valeurs. Ou 

plutôt il faut former en eux un instrument de discernement qui leur permette tout au 

long de leur vie de maintenir et rétablir une juste hiérarchie des biens. 

Cette éducation de l'esprit est particulièrement utile dans un temps et un pays comme 

le nôtre, où de multiples courants de pensées s'entrecroisent... 

Nos enfants auront sans cesse à choisir, leurs maîtres, leurs lectures, leur spiritualité, 

leurs plaisirs. Essayons de les préserver de l'affreuse incertitude dont souffre la 

jeunesse moderne, réduite à chercher une norme dans le seul culte du moi ou dans un 

retour à une barbarie élémentaire. Ce n'est pas en communiquant d'autorité des 

jugements tout faits que nous remédierons à cette insécurité profonde, mais en 

formant des esprits capables de discerner le meilleur... 

Education selon l'Esprit EE p. 41-42 


